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celte résidence , et est descendu.à Bisel delBelle-Fus.. fn 


ee ‚en eerd députés dooneront, Be k aant le 31 Kor h d ftemeng ie 
Bd De teurs décision sar Les v, Al aduinistddtios codinduha- | avoir le: Pp" isir.de la comleattre. - Ie pese GEL u 
© de la aolennitd de la fid de PÁSCENSION, les afin que cellen: ef puiddent dré ok bange nioescrirad Hú Omen EEEN nnb ait. 
î de Ka Bye mè paratsre ps Bema, “fles listes dout- ib sPagfit,- ere Ed AE EE Te ie bazoá, k: S.de Rethschild: est; arzipé. Jer au sair en 


La liste des contribuabtes staat été arrbide de oëttó-rén aiòkis: 3) 


5 Pe e te ì 5 tl eet REN CEN EEE LOPE 4 
; [aompoas gp tlg 7 aapt onde as: EE Les j ournaux, espä lots 'sB Îivrené k' diverses ' ‘donicbtares” 


Ene ens bres pour fixer, sous Lapg jp 5 Ön dógelés, Jd ohifr „| sar In durée du atói té, ébtaiils pat: te desniet votédes Cor 
“Séance dS mai «ide Rn. cate, Kr ls wpd de ts; Wiië lettre de Madrid; diée dw 24 avrit, dssure’que le rógent, 
hie, à lak sag nld a adopté à Punanimité te ax, presorig}ions dela tek st | plot ede mddifier son oatinet, se  déciderait à dissondre 


beng SAB. wake 
Bolin des Pads Bapo gf ” # 


Sare-Weimar- Eisessdeh, … 4 beval dating] 
Môme séange, ‘Passeinbie.: a fegu: et ver A Aux seon 
moie d'avril, un projetde-loirelatif à Vétablisterient 
emin de fer de Maestricht aax frontières prussiennes, 
nst dans la.direetiour de Kerkraede. 
Sarie natten omnes 
ot s derniers, 5, B, la reine „ acoonrpagnêe de S.A. R. 
Ja princesse Sophie des Pays-Bas west rendue à l'hôtel 
RÂ Sehéveningue pour y faire la clôture del’école detouta- 
es jeunes filles,qui s'y tient.en hiver,grâce aux bienfaits 
gets protectrice de cet utile ótablissement, Une des élè- 
resté une harangue naïte et loachante à 8. M, qui a 
répondre de la masière la plus affectueuse en donnant 
ee que l'école sera odvorte dé nouveau l’haer her 
inuera à faire l'objet de sa sollicitude. 


manche dernier, a eu lieu dans l’église paroissiale de 
le sacre de sa grandeur l’évêque, in partibus, de Dar- 
Bgr. van Hooydonck. Cette itaposánte cérémonie a été 
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ven B wibne draad, dans la opumavnetdnp B nan. 
pulóuse de district; ‘He gemoet présidés par le,bonsgermpiee de: cete 
commune ou par celgi qüi be remplage. df. sera, fait.un procès-, 
verbal en double de cette Baation. Ce procâderbidl mentiounera. 
combien d'habitaks de la commune out.droit, de vóter d'après 
celle fixation, et il sera signé per tous les mebres présens des 
adriuistratioas locales. Le bourgmestre dela commune où, se 
tient assemblée,transmet immédiatement up double du’ pracâs- 
verbal aux Eras dóputés. Au plus tard au 15,mai, les états d: 

lés indig: uentaux diverses communes du district électoral la po 
approuvée par eux, comme ‚base de Popérytign dont dl s'agit. Si, 
les Etats députés ne sont pas d'accord avec des, déléguêés des, ‚coar, 
duues sur la cole pruposée par ges derniers, ils.pourront, pomp: 
tement convaguer de neuveau ces délógués en. lear cauapuair 
quant leurs objeotions , afin de régler la question, bien entendg 
sous Tapprobalion ultérieúre dudit collège. Le. résultat de oplte 
nouvelle opération approuvé.pár les Etate dópntés sera.poztá à la 
connaissance da pubfic, par. publication ef par afliches, par 
d'une grande sdlennitéet aétóé uti véritable jour: ‘de | chaque administration, communale que be chose concerne, … „ 
les: ‘kabitans de la locatité et des environs. ke Quand le od hrg: n'est ern be d'une sa mee 
Mstss‘vòvons darisle Leeuiadrder Courant que S.M fe roi 8 opérations ont il est parlé ci-dessus se Sunt par tous les mem- 
Air Denk comte de Nassau et'S; A, Ke prince d’0- | bres rónnis de Ì ‘administration, commynals: ep 
bût daigné' sousorire pour plusieúrë „exemplaires d'une | 
ale des Isráëlites depuis Pépogue la pls reculée jus- 
par ú 3. ä. dn ‚de Leguwarde. Le premier vo- 
ai collaboré MS. Lion de Iá même 







di an ijd 
vile BAI eit” GAG Wijn bena ae eh 
Ljön;"jöuúrnat de ta heeg de morls, ët- es 
 clere énianer d'urte pereorinë Aijné de Mi,’ ar disridriiserah 
élevé entre 1e gouverùement garde ét I'ambässattéreirfratichis' a 
 Voecasian du” mariage du duc de: Savoie. Le roïChartee Átbbrt 
aurait‘refasé ane fête préparée par Vambassadeur qai, piqué de 
oe“pröeédé ; aurait cru devoir quitter ja Ker pendatt ts 
solénwités da mariage. 

Nés: ne'savons edcore queHe fl Pötr péùt: ajouter à cette nou” 
tetle. Ce qui Ia rerdrait plus grave; èe serait 1 pösitign delers 
bassadeur qui se roots 6d te Bte la president da conse, ed te 
bien dè Baitaatie. : bib re ileniad el Daeias 


er Ia matie de PInde vient d’arriver ee 
delaltine eont da 14: évrier;celloë de-Jeltadaud:gertint-Ia dte 
de 21,et de Candahar sont da 18. Les Augie senaat omiparde.de 
traïs villes. comsndörabtes. dans de : canten-de Kiag-Pes Sr: Ma ari 
Potidger était ‚de 1er féerier, à:Heng-Kong, et concentraat ses 
forens Pour: niaveher eur-Pékin. il avait: refasó dontendre Fes 
éonrmiiagda ires ot voteiait deaiter disoctasrent avec Fempereur. dt, 
es Sùivarit lek: ou vellös dp 
üvée à Mirsoïfie’, te gónit Pulisét: “davalg pe 
pradent de forcer Ta | passe de Wiplot' Frea Bilk fe pb: 
néral Sale tenaît bon à Jettatabad. Ghernée Ebelat ot G ada, 
| cóntihaatént de rééster. Led Aflarie ) erwinrt kcal Catalk 
et le général’ he se preparait,à les vepousser. 
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ON pn EE OS: 
En e Hesedeléblad a sous taste Le zr 13 
mràl „'eë gui 'sdtt:" ht 


























| „chez le libraire dd. ea Per arrätd dn 15 N zu EN ad Lord ei 8 deBoroagke orrti6ia Camendasdd28 Sorsor, a ien 
Gon sapo tatjon-da je, pa re at zl | diatement procttasé geuverwenr-góaérel. - 
k dd pride rijd de eur Pezor- | dei. pou lens ‘in k da » E — D'apròs le dörnier sttendcnaidt, ta Popolatian du graad. 


fer alentt de wete dame: des, € 
4} di ‘vater ‘cat voreredpar 1fBhed tevereden ai) Hd f 
prendre: perai Jev:plas Kn emspobk dawis-den contes: | A 
ireekes y vern gris le-droit de patenster- Sórt'aytós:dvoter Lau Hes: 
mnes nées dans le royaume ou ses colùiies , eettes qui P, 14 ï les) moyéng qu Pils ermploient daus le raffinage du sucrè 
nu. des lettres de naturalisation ou, qui sont considé- f descinues, répondent. aux succés que Pon en alfend, de. donner : 
me Néerlandais par ‘fiction de la loi, es personriës.'doi- | à ce procédé toute V'extension „dont il est susceptible et de, Péta- 
ir leur domicile unique ou principal dàrs le district où blir sur une grande échelle, Dans eé cas , il sera fourni à tons les | 
kercent leur droit de vote, et avoir été habitäns de la pro- contractans à” Java Pogcasion’ de sa preeurer eet appareil par ' 
moins depuis un an, Elles duivent avoir ascompli l'âge legaal le iet gs plas de valeur ht augmeiutera Je! 
‚ avoir satisfait aux loissuúr la mîlice; et payer dans } quantité, He cette maniere on Conpengera” és pertes que Je’ B 
lributions diréctes la somme nécessaire nakie rangées gouvernement à Java subit sur les fucres qu'on y récolte. … A hetere baie estas FAnglelarre pd and 
athégorie de la 25° partie de la population la plas te po- Dne fois que ces appareils seroùt dan usage.général. à Java et: nous n'en aurions pour les contester, Nous nous soer aA 
tlemque digtrict. Sont exclús du droit de teter teut’ qui établis sur een grande éohelle, il wast pas à douter qhe leg, fan lement, en ce qui touche lès faits deNraïte repruehés au: gouver.- 
Price d'uge puistance ëträngèêre, ou qui jouissent, ee bricans de ce pays ne soutierineùt facilement la ‚concur encò avec nement ang! nk aw’ zily a un meisà pine lonshMaater ax 
tion du Roi, d'une pension de étranger. Ceux-qui, tes rafingries de sucre de betteraves de France et de Prusse,, sure en plein Parlemns enk ne dl len ont weloatningdlen prk 
s euratelle, en:état de faillìte ou d’indigenee BenoEA: tout en prenariten consìdéfattön' qúe le súcre de canùe de Java: (Toe sur lek rede vait le ae id : Bffieatió, V tun phreid 
fait cession de leurs biens à leurs'oréanciers „ ou qui ont | outre qu’ il „sera travaillé ; á fort bou marché ‚ et d'une qualité d y_renongerait inanódistemant: Hounrw4 wone pasd'aillenrs. ue 
maés-à dne peiné jnfamante doit ils wout poitst été re- bien supérienre. des ex.plications Jus geisset, deme noilées au, ministère Kael var 
“ui arrêt ultérieur ou par suite da droit de grâce,et’en- : notre goüvergguat jiety dâtle patrioljse da MVational den 
gei se trouvent ‘détenus pouf, erime, au momieâtde indigner, nous ne doatons pas aon plus que ces explications ae 
predaisent un rfsaltat satisfaisant pour les atdebta du‚commegve 
et l'honneur de nótrê pävillön. > Ee 






„ds Same Weitnar „ s'álesait, à la Eu de 1 
YE" chillre des Kabitnas deme an 
1 Säptuents depuis 1816, de 56,245 aoies: ) 

_fachines de Mú. Derosne ‘et Cail ‚de, 


























Quelques j journaax pal lient vee ‘allocation IN . suc 
dés fekalions que. les: croîseùrs Angläts auraidat féit sabir &.den 
(| tiavies Frätigais, Oet atdasò” môme le gonderdemeat auglais de 
| fairè ‘poúr son courpte la’ traite des wögres. ‘Nous n'avoùs pas Â 
vontester lezactitade de’ ces nauvelled, et Pon nous aocordera 
volöritiers que les j journaúx qui les explaîtent, Fest le mót, dâns 
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Voici le relevé. du produit da chemin der Ger bande. 
dam à Harlem, pendantJe mois’ d'avril dernier: 












tè province éera divisée poutde qe éoricerne Yexerciee | 



































t de voler dans les cam itós „ en ântant: dé districts | ‘Nombr roduit pour leé- 
det membres pour F'ordre ps câknfiagnes dans le oolège ‚Stations. — de ME. gE ak paarde; | ent had a pali kier du difftrend satvenu ‘eûtré | le 
B-Provinviaux. Cette:division so fait par le roi après avoir d'Amsterdam... …...» 9,785, ‚fl. 4,808 02 uz Mar eee COPD aêral des Erats- Uni „ Voici deelgaëk 
iede ces Etats, de Harlem. .......…. 9,54 4678 92 1/3 ‘déláils sur cette affaire: vilans 
we fois qu'un des distriets sera dans ze « cas d'élire un {|  Pris à ai ONO: > ER Le consul-général des Etats-Oris avait été rappel. ar son 
dix Etats de la provinde, le gouvernetmeut fera parvenir pe ere ROE SE ò ‘goyverneihent, qui: lui laïsbaft {a facials de quitiër’ sfaim6dia 
éoromiunalé de chaquechmimune dans co district, ua | " Fotâl.., …20,090 a fl, 9, 486 95, | .mertesón bate on d'attendre pen de son dok” A Dikke 
hinetif:de foûs: les Ovmtrdnubies ‘taserits: aus. rôtes Es waa da. re!ové. prod. Al “1,502, En ptit ep Tg heren ziee pahligdtjangit ses pré 5 
Wlributions direoren: > cent etten aten | oe gi aa | JE A boite EEE KA 
iëtration Tucale,après avoir recula liste mentiopnée ci. “Total gdnére REN L öi2' A. 28,550 7 75 üs-goR 









pourraft Hevig sns àä ei de Péinereur: faites les olieen 
tions’ demeurèrent sans ‘résultat. M. Carr dat attendre qu’aú 
caarrier, ex pédié immédiatement à' l'einperénr, obtint Pauteri- 
satiga qu'il sollicitait.‘Gette aatorisatión ne se fit pas afteudre. 
M, Carr, voulaat. profiter. dus bajead à vapeur qui serendait.ù 
Gibraltar, se disposait à-s'entbarquer avec les-auires passigèst”, 
lorsqu'il fat de nouveau arrêté par Pordre.du ‚2ous-gouverneur. 


ncédera d'après ce document et d'autres renseigne- 
le possòderait, à la confeotian d'une liste de tous les 
es qui habitent la commune; cette liste sera dee 
fe des colesà commöncer pär la cote.lä pins élerée ; 
érä en regard du nom des contribuables ke chiffre de: 
EG. L'administration conimunaleaura soir de ire pÂs ‘por- 
8 liste les contribuables qui ne possèdent pas lúalss 
Woris voulnes par la présente loi ou qui tombent dàns les 
&xclusion. Cette liste sera déposée à à Pinspectión du pu- 
Mlüstard le 16 février, à la maison cómmúwe ou dans 
Met convenable où ellé restera pendant au mòins büit 
inie ea sera informé par publicátion et par àffichös. 
Ene se trouveront pas portés sur la liste-et qui croironl, 











‘Plasieurs Jaimie: traagste veen ce matin | publient 
Ì ‘article suivant : 


“ « Horzanps. — Ze Haye, 28 cort; == La eircolaire que H. Vän 
Hall, notre nonveau miuistre , aMressée aux procureürs-géné- 
räux, continue d’occuper les joueriaux de cètte ville. Le minis- 


tre reconnaît queta liberté dela presse est és pressément- garún. Les collègues ui lVaecampagnaient appuyèrent virempat ses 


tie par là Loi Fontiamentale ; mie, joule la feuilfe de La Haye, Séclamalipns, se fondant sur le permis que lui avait délivee 


il recommande si fortement aut: procureurs góerérâux l'énergie’ de’ partir quand. bon Jai semblerait. Ces rèclámation 
etla vigueur, qu'il est facile de voir là une tendanae'vérs' Tes 


| ‘fois. Le 
‚prooès les plus impòtiliguês de tus, céax de la Niberté dé la dats iden ante Oe sous-gonverpsuk dé 


ne pouvait.l Î l ue: 
presse. Le Haridel;blad rolève aveò beaacoup > de jn cette” art en Â spatie mel Baan de La ed 















































; pontèder les conditions voulges poûr : avoir droit de ee dela bircûlsire miùistérielle. B Carnon Bi r ondeë ;. ais ya 
ef des eontrikations qu’ils peient ailleurs dàn. fe | ‘Aucune feuille, dela Haye, Pa, úiré de la girenlaire di minis är gnd àl Pe la mèr, se ä 
N ä Pour, Fautres causes , peuvent S'adrédent F, RA en déaas tre de da, Justice s la oonsquence dont, ä est qgestion. deze Lari: fea, ut par Ìe milieù du corp 


Ee ne de òes ndigaestraìtemeus 
ufrbbed Paris, &- rólire, analyse | eo Ü 
He Me Veeid. de ry in Boie. & donnée de, la ae pas 
U 5, is, recennaîfront fa o, pien doutens Ju & 
blij lgpument, eter Arg oo pacte peur) del 
‘eadonat les, un profond,attsokemont aux. Igis, sans sil 
myn nrden erké, + niee P pan je 
boj, Faisonpa, ne, pgr aois take 


Re de Ta pü iblicatidn oì-désïns, á Pidrinisten jon locale | cle qui bedelde. 
en nt les pièces à l’appui de leur réclamation. Lés pèr- 
ront:gne quelqa'an-a- été: post tdiimónt sur 
front dgalement s'adresser à l'administration lealö 
Je inéme terme. L'adrministratiaú docale ignore 
aar gesatéelamations ot fera opt 
endeans les trois semaines, lladare de lapa: 
punde. Les réclamans, 18 












ayn. Etate députós ends dende dei da |  rqux pour; ha P dmolfre apa srad Ln ES EELS Û erngur et-la. baurten de sole 
on par syx regue. pare. Le joaraàl ‘hellandais qe: prdtea astvont Aire, wd feprósentant des Eiste Das 





_… On espérait que S. M, W'enipresserait de désavouer ses agens et 
de teripiaer ce sdifégerdl en l'excusant.coinmegn malentendu. 


La rópotdd Be Kem perd "a trompe cet espoir : il approuve hau- 
tement tout ce qui s'est fait: « Mes serviteurs , dit-il , ont fait 
Jour BEVON, SAF Hijnrer pas quzücan consuf ne pest 


quitter le pays sans que nous ayons donné Pordre de le leimsar 
partir. Get ordre, nous avons oublié de le leur donner ; raes & 
leur donnons aujourd'hui; ainsi. vous ponver paatir emgrartdit 


‚ avec vous le bien et le mal que zond dn fd RE NR ke repte HEP leni à depp attachismeik 
A peine cette réponse était parvdiue Meloe a gemej nJe Wijrd veer | de ne piaseirËire matamiske afpräfste : 
que Fotienso en Elit aggravde, B adrostd ud, cheeta À vous: ss gege ai ohirgflzaom sjun gende 


corps consulaire pour Finfoïier Éa voùttu 8e In röpönne de 
Pempereur, Il déclara én même tempstfu’il allait abattre son 


pavillon, et qu’il ne le relèverait qu’après avoir regu une répa- | 


ration suffisante de l'injure faile à son gouvernement. En effet, 
le mât du pavillon fut immédiatement descendu, et les couleurs 
américaines ont cessé de flotter.. 

Cart s'est-embarqud le 7, sans éprotsebr aucun okstatfe, It 
a été accompagné par le corps eottsulaive „qui-a voerlu dverlir 
ainsi Pautorité maure que Ja vielatien des égards et des privilé- 
fles. dus au earaotère dont le eoriewl des Ëtafs- Uaiw úvait êié 
revêtu étant profon dement ressentie, ide 
‚ —Onécrit de Stuttgardt ‚le Zl avril: — 


« Depuis une quinzaine de jours, notre, éapitale est devenne 
Îe rendez-vous d'un grand ‘nombre d’'amateurs d’armes de | aat 
sang, „tant Allemands qu’élrangers,,et surlant Anglais, el jour- 
neilement ifen arrive encore d'autres. Ce qui les intéresse ici, 
c'est la prochaine vente publique de la riche et curieuse collec- | 
Aion dè fusils et de pistolets qui a été laissée par feu le duc Henri 
de Wurtemberg. Il ya notamment, dans cette collection , une 
mérie complète de fusils et de pistolets de toutes les espèces qui 
ent existé depuis 1650 jusqu’à nos jours „ pour la plupart fabri- 
qués par les plus célèbres armuriers allemauds , frangais , belges, 
anglais et espagnols. Il yaaugsi plusieurs fusils et pistolets qui 
offrent un intérêt historique en ce qu'ils ont appartead à des 

ue d'Afbe, le prince Éugèsie (de Savoie), ete. etc. ; d'autres se 
distinguent par de-curieuses sculptnres sur le bois, par des án- 
ergstatioag d'or, d'argent, de nacre et d’ivoire, par des ornemons 
ek des chiffres en perles eten pierres précieuses. 

»On évalue la collection entière à environ 400,000 Horins. « 


Zur Sôr enfuns Wunebeule ceuoht — A Port-Philipp, à -lextré- 
mité des établissemens dnglais de | Austtalie du Sad, une-Irlan- 
daise vient de mettre au'moride six enfans d'une seule conche. 
he dernier tuméró de la Gazette de Port-Philigip,-arrivé au -bu- 
reau des colonies à Londres, fäit observer au sujet tete fait tres: 

reel et.peut-êtte inout, que le seal sfinptôme que Von aît remar= 
qué à cette femme durant sa grossesse , est l'appétit dévorant 
uelle éprouvait, La gazette ajoute que dans l'inlérêt de la po- 
alatióp, elle souhaite à chacun des nouveaux ‘élablissemens une 
genlaiite de pareilles accouchées. d 


A € 4 - ‘e bd 
PER EN ENEN 


pemocnagesdes que Louis XIV, Charles XÌL, Kapoléon, Furèone, 
e 


“ 
Wende ebr an een ee ate d 





Extévteur. 

Se den A BAVIËÈRE. Ee ee ef 
bil Bodieede Maikel’, ub STAR: 1e glad rdaihesie nerd: 
Yaire Malhilde de Hesso, a guitté veite ville, le 27 avril , potte 
retourner à Darmstadt, ned A 
— On mande de Nüreimbèrg,'Te 29 avril : sE 

“ eÒn a pos Aujoard’hui, par ordre dû foì, sar la talson : 
Gähabitait iët Finfortané Tibraïre Jean Palin, Fasillé à Branaù'te ! 
5 koât 1805, par ordre de Nápoléon , pour la publication dùn- 
Ouvrage intituTé : Z’Allémagne däns son plus profond abaisdeméit, 
üige (ADIS örniméinorative ' portant cette inscription: Jot demeu- 
Hit Joh Palin, qed est tomb violiihie de la’ tyrannie de Napoléon. 


806 g 
| PRUSSE 


Za Gusete d'Esut da 1 mre anmonce'que le vharibelln et ; 

eonbeitler de léyation de Brásster de'St.-Simòn, St minis 
tre -tébident do Prässe pes de Je ieour- royale’ Be/Gräce, né, 
aommé par'S, M,, son: envoyé extraordihaire et ministre pléni: | 
petentiaire près de la: même: dorr.En eonsdduornee de nourtelds | 
ettrbs de'eréaree ont été détieróes'à M/ da Brasster. es 
Oh lit dätis une lettre ‘dè Berlin A le 26 avril : 
En sQanpprend de bonne sogrce que M. Hebeler, consnl-géné- 
val ‚de Frusso à Londres ‚ qui se lrouve ici depuis huit jours „a | 
“es: áppbié par. Ië fo. por dónïer son’aris relativement à nos 
relations commerciales avec l'Angleterré, 5 

‚== Ôn a relnarqué leò passages suivaas dens Te discours que le 
‘foi a prononcé à Brandebourg à Vooeasion de la fête du jnbite 
de 25 ans. de la nomination de Pempereur de Russie'en qualité 
de chef du Ôzte régiment de cuirasbiers prussien : « Noüs ue de- 

fohs jamais oublier quelle reconnaissance la Prusse doit à la 
Kassie, L'empereur de Russie n’ost pâs seulement mon.pärent, 
ì est aussi l'ami le, DÌus intime et le meilleur que j'aie , il est ùn 
“vëritble ami de Ia Prasse, » it 8 RN 
… ker Nous avons parlé d'ane lettre 4d ressóe: par 8-M, Vem- 
sterne dolonël du 6° réginrend-de wuirassiers, 
Veiciesttetetwre: De 

Ml Etokdt De Wekirtelten , É 
Ay tdbidterinkt W'nfie que appscttehs'sa Beräimant de 
giet Hdi Wh Gue Te Jdpr ok exypiire cette perio- 
Be, póur't&puidtb B'fh re dire olla ‚,M le colotel, m'avéz 
bbele at misti Bi rEgdhent, RN 
“_teBh'tóut tefmps j'li"abhufkdr6 te’ Hroindhit où SM. te Pen rot 
Ih’a 'cifbré ve tégiment: distingduë doïtiuie: an des plus beaus, 
1EU les Plas Hidinorábles de 'hraVië; én bt, 'je'bohùptat alrd Á 
‘Peine Zl ans,’ Bt Je n'a vais U'atitrès titres à la bienveillasee dù 
PL, veposdrit en Dien , ‘qe ma'gaälitdde Russe et de frôre de 
“Sûn Kite’ ktri"et aflid, Pempereur Alexandre bien-dihië.' B 
Bhôdketeihps ’Ie‘flu''roi uh'actórda te bien présieur qui devait 
“Fdiidér èt desdrkr à jaftnbite, ‘Te boûheur de nia vie. Il'nré doûina | 
la main de sa fille chérie, et én dêväránt pour tui ‘an ls, je 
Edi ti’Resbeter aussi À sa' brande Fdlnille,'A son arnide d úi était 
brt KOS HWI eldur , bokint des enifahs. Fe ver úúb 

165 Bitthentórts'de dte Épbqtte, Pormert Tes’ sóuvé- 
kid | d'r Vie.” . Ee: jj ‚ ett stie . . Di ee 
Wired lie Tos dire dhistantids ra”orit perthis'dò 














d’Bspartéfo if bravdit avee suceês te inînor iaisciplinde- Te d 
d'Espartéfo il bravdil avee suooês te fninoeité uiesciplinde In: dont ils retardent, dont ils entraseat, dont ils compromiët 


revoir mon brave régiment, j'ai éprouré une véritable satisfac- 
tion de paraître comme frère , commê compagnon d’armes. Vous 


connaissez mes sentifndns pbur Pe répinrent ; cortrmé pour toute 
Ja E 1 ed 3 . « « 
warmee prossiennes ils restent immuables; en. vaas, iuvitant. 


expression de ces söntiüens aa régiment entier, je 


j vous charge gen: de témoigner à tous hes offieiers, com- 
ghbien j'appréc #factioh qu'ils me gilent ; Mmitié qui m’at-- 
berg So aug dit& bau versi, datt de cette Wk 
E Er, 4 ge 7 
‚iere 


ken le Pogues „at 





%enantsgér ral 
vous renouveler l'assurance de ma bienveillance. 

» St.-Pétersbourg , le 18-30 mara 1842, nee KN 7 

| _Sigué, »Nicovas. » 
| ESPAGNE, EE 

‘ Úá *. 8 Ë Po …_à B elke 5 rt N ee A ed. 5 n 
Rantent de Curieux Fenselgaeraens sur la crise ministérielle 
qui vient de sargir à Madrid jau momenteùon s'y atten-. 
dait le maoins. … pO ED dn : d 
4 Bopition qu'uvait: cOmofened- à end oreir Ta mertotonte du 


(ristespeotaele qui luivst Oer duw hessiripêrses parlenentaires 
tt genvernenmentetes de It F6fölurien Beksoptembre, vient tout- 


, 


Adoup d'être éverllóe par Viibident fhatlende dtutie erist minis- 
töpiette.. be ittiistére Gontite ú 
atant lesóvóne tiel d'6btoDre dépriet.s'eit vrù appelé à conser- 
vêrle pouvoir jesqú’à fa Hefjorilé. de la reine; se trouve erf ce 


miötaënt imonacé d'une -diebulutton immidente. Il Avait depuis. 


fong-temps à Futter „at imihea d'tirnemBrables ertibatras, contre 
Pepposition du Gorigrês des Députés; maïs sûr d'une Gorte 
müjorité dans te Sénat et ddr appal à oútranive dans la eótorits 


quiète , itiëéoise de ta Chambre'pepuläje: be 
»Malgró cette ‘minorité, souvent rddowrsblë par le notre d 
nittgré tes incesstritës et fudes-uttaudes te PEohò det Cumervio , 
organe le plas uifttent et le'plus à vfindve det pdrti:dontiiant ; 
fnatgtó l'affrense detresse dà trésor „uialgré Pétat atarmant'des 
éspriks à Bóville, à Valgnceet à Bardetorne ; malgré Pararohte 
ds pouvoirs, malgré dette Formmidalile:qaestiun des tarifs ou du 
Praité de Gorattlerte qui notfré uctine sotutian swias dâugers, Te 
röiistère, móprisé, á la vérflé, paf toutes les:ofrinións tilitan- 
fds ou pässives, Hits earssst-par lintofue-pouroir resté-debont, 
#ivait de Findifférehce des-partis tontbés et’triomiphait des cForts 
Abseapórds qué fitsatt en tous däns Fa fFrattiui puritainë ou mécur 
tente We parti exallé. ke Ie gs 


»Deuk points wappui te Sbutenratent dane dette positiuti : Ja 


dëvotion dela majorité-artifsielle et’vorampae dà Con grè:ér la 
favour da régent. Liu des deur qwel geil fât , verant A hui 
manquer, sa chute étáitinBeitalile. — 


„ 


Îs là “cmajvrité uvait dlé fidèle-du cabinet dans la longuee 


$ pénible discussion de l’Adresse et dans plusieurs autres conflits 


j pensrieum; cfle sa ciapoaait à Feidar aygore daas di questionde 
| Bnaukes qui est en ce moment súr le tapis „et qui a soulevé con- 
. Miles, 8 ze Ds e 


IE Pi 


tre elle uneimpopularité saus exemple, 


De sòn côte, le régent me paratstdit iltenentatliëdie vis-à- 


VIS US ses’ niiriistres ; au votteatte „Teu err sitabtrd et'se 
} 


mentráft bontent Weis wdtilt due Jaris: AHA Bn et ddela 
er 


rément, n'8bapprtes weddortier dites Te röpEnt 
Òh potttrait‘ même dire: út’ Piús tendre Afachement. 


» Un siaple iteident, -— BE dans les situativns Faurses, sur-les | 
féntes glisvantes, les incidéns erercent'unë influence presquê 


Piésistible, — est verfù tout à laFöis, guanÂ' rien n'indiquait le 
moyen dè renverser le tabinét, Ebrtánter la mx jorité ministériëk 
le, et refroidip lés borinês gracts d'Bspartéro. ‘Lá discussion da 


Projet de boi tèndánt autotiser la orédtion et 1'érhisston Ús 185 ; 


milttons de bons du Trésor, seiblait mareher vers un’ dénvre- 


tent Favorable; quand ‘tuut-àccoup un :dépaté, qui’avattien | 
| Podttasion d'exámiuer Es pièces produites , s'av ià de demantdter 
| pourquoi le régent Avail, apposé sa prúpre signatúreau básda 
[marché pässé puur la 'Cápilalisation des intérêt die In ditte 
éttárigére. Le marché, eh êffet, avait-êtd souserit ,-U’urne part, 


aú hom de Pétàt, par fe niiuistre des’ Rrranrves ; et, de Paitre, 
pâtle dapitáliste'Salaiuarrca. Ad Das Hyorait une appróbration sbûs. 


eliLó ‘par tous Tes ministres véûnid'ën botispil,-ét“plhs'bas“veiraft tú 


Vignature du régent,à la manière-dee siguûtures'dets hátairés, 
par lesquelles sont ordinairement clos les actes aùfftentigtès. 


„L'opposition, y ayant va-tmepuissant moyen d’attaque , s'est. 


empressée de formuler un vote de gensure sur lequel le Congrès 
a'été ipnèlé hier à dêliberer. Le ministeteAváit Hêtlaré’ga’il 


se relirerait touténtier Bi la proposition passait. « Wá cormurijle de 


trafneurs de sabres qaiëftsure le régent s'est aussitòt apergue 
tie si Espattéro’, 'dârts une pateille question faisditva'use com- 
máne Avec le vabinet, il caytrait le dauger de laisser sefypdter 
quit avait-eu quelque fäison , de eelles qu’on: n’avouë jamais À 
pour se mêler personneltetent à des tripotager de marchés diar- 
gent “Aussi-dès Y'onterture dEEdóbats, le jeune général Serrano, 
non mrokus‘connu par Pintimité de ses rapportd avec le régent que 
par son iministérialieme qirangsmëm es’ pst-iPtevé pour Áppuyer la 
motten de Poppusttion ,„etattagaer avec une violence inouiïe les 
miuistrés, quî, fa veille encoteyötaient:ses alfnis. ST celte maacu- 
vre du parti qu'on appelle +eisteparti de la cour n'eût pas été 


| imprdvisée, 'si elle et eté pdetdét „conrmeà: l’ondiwaird;, de 
| guelques-unes de ces cunférences et démarohes confidentielles 


qui dennentà la majorité sa eohésion habituelle, nul doute que 
la motion n’eût passé à un grand nambre de voix, Mais la Cama= 


frilla ne voulait pas précisóment, 1tenverser le, cabinet, elle ne 


tenait qu'à séparer la cause du régént de celle du miuistère, pour 
voir venir sans crainte les résúltats du debat, La motion.n à ce= 
pendant été rejelée qu’à la inajoritá de 9 voix, y compris lea 
quatre des ministres dópulés.. EE NN, En 
_ nAinsi, cvinme le fait observer ce matin \’Zco del Comercio , 
voilà ce Congrès, qui n'a pas eraint de s’exposer àrompre aved 
la France pour conserver au régent V'iutégrité,des attributions 
royales, dans l'affaire des lettres de eréanca de M. de Salvandy, 
Bet véfudant à-décterer Ya’ a'vu avse regtdt le'régentrénòrteer 
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ont fait agir l'opposition, recevront la mission de 
nouveau cabinet. eeh 
»llest assez difficile qu’ils parviennent à orga® 
Hrs de, goalitign. gate. Keepsoe.de, tiers-pacti. d 
chefs ef Ta fraction ultra progressiste que gouvernen 
lero et Lopez, et qui a pousug 


Wd dans la presse Ì 
mercio. Mais on est à-peu-piês 


sûr d'obtenir lasser 

5 &e ce journal, en 

Wikwoite. On obtiendr 

î miles MM.Olozaga et Cort 

ent gêfivoed wie ceelisèen failé, si l'on veut, batard! 

mère, mais pour le moinent sttfisante, entre les deux: 

dentil s’agit. Si cette combinaison réussit, je vous di 
ya à en craindre ou à en espérer. 

»Voici, en attendant, Yétrange, Pincroyable moy 
eabinet, en désespoir de cause ‚ vient de se servir pour Pé 
son agonie. On devait discuter aujourd’hui une nouvellef 
sion tendant à réclamer Pannulatien de la signature 2ié 
tuttonnellement donnée par le régent. Au commencemef# 
seäneë, il a été donag leeturs dane. ordousanse gar Mij 
regent déclarà sa zignaturanullg et.nongvenum La pep 
guestion a par suite été rètirge, mais le répît a été de b 
durée, car, à la fin de fä'äéanice ; A. Olozaga a annonce 
velle interpellatien aur le mème zujgt. Le ministre “af 
hier sa déroute qu'en déclaraut, par la bouche du mini 
finances, qu’il y avait eu erreur, distraction, inadverta 
eëlle appesitión. fortuite de la-signature du régent.: Or 
zag8 esl eh mäsure de prouver que la signature avalt:ét 
par M. Salamanca, qu’on en avait longuement délitéré 
seil, et que le document sur lequel avait jesqu’iei r 
cussien n'est pas le seul qu’ait signó le régont-dane ev 
affaire, et c'est sur ces nouveaux détails que doit peter | 
pellation. …— ek 

_»Qael-sera, Â travers tous ces incidens, be sort du prof 








vâte? Nal nele peut dire. Maisce qu'on dit, c'est qwel 
‘si atx abois. Lie budget de la.guerró, à lui seul, exigf 
lions de: réaux paur be mois protkain ; on ne cempte q 
millions.de zentróes fort éventuelles. La plupart des reset 
engagés pour un, deua dt teeis ans. Oa ne trouve plusle 
erédit mi sur la place.ni à Pétranger; la banqueroutersd 
grands pas el.menace le pays d'une crise bien autrement.st 
que oelie-du wisérable cabinet dent le sort n'intéresse pe 


FRARNGE. 
__Òn écrit de Paris, le 2 mai: en 
‚Le 1°r mai.à occasion de sa fête. S, M, a zegu ‚à:on 
ses aides-de-camp, ses officiers d'ardannance, et.ceax-desd 
de la famille royale. A onze heures et demie, MH. les mi 
tecrélaires d'état et. MM. tes maréchàui de France. A. mid 
entouré de sa famille, a recu suceessivement, dans Îa 8 
irône , les grandes députations de la Chambre des Pai El 
Châmbre des Députés, les députalions de la aour de cage 
de la épf des comptes, le conseil róyal de P'instruation 
áuê, le dépatation de la poor royale de Paris, Pinstitat de £ 
ML. To prêfét de laSeïie’, le préfet de poliee , le conseil 
fecture de la Seine , le Corps Mianieipal de la ville de 
ete.ete: W'atnelbrsie royale devedthetine, Tes däputatiónd 
| bunal de première instuatb et AÙ teitraanl de vonk 
Seine, les fonctionnaires et professeurs de Féeobe reve 
technique, le eullége royal.de Eranaa, les cunsistaives deel 
réformde ette la canfessien d'Augsbburg „le aouristoite 
des Lsraclites, etc, id dn vn die, 
5 Voieì Îe discours deM. le marquis de Brignole 
Hom du corpsdiplomatiqae:  - 7 
0 «Sire, de %: ee me 
… Le corps diplomatique aajsit ave empressement 1 
que, lui offre la solennité de ce jaur, pour exprimer à ! 
jesté les sentigrens dant il est péuétrd envers,‚son ang 
SOHBE. Te nd 
„Fjdèle ongane des souverains qu’ila Phonweur. de: 1 
ter, il est sûr;de bien interprôier leur peugóe honsguik 
sirg,, vous ehfretenir desssou baits qu’ils forment paur.vol 
heur, de ‚la satisfaction qu'ils éprouvent en voraat he: 
trangaille et prospêre saus le règae-de Votre Majesié. 4 f 
_ »6ies vésultats ‚on ne saurait le-méconnaitra „soat-dib 
sagesse, 1ls aput autant plus, prégieux qu’ils oantzibue 
tielleypent au maintien de l'harmonie,et de la cenfianen sf 
cabinets, et qu’ils deviennent ainsi une des plus fortes g 
de la-paix, dont il ‘ast dans Pintérêt-et.dans Ja: volonté 
se perpétuer, autaut.gue,passible., la. dunée. — sm 
… nduuissez, site, du frail de. von nobles efforts, j 
kommages dont la revongaissenee publique vans enter 
aimons à nous y associer par les prières que anus, adr 
Giel your la eoupervation,de vos.jours „de Geux de, Jaar 
teute.la familte royale pour. da joie.gue vous iespiee: 
évÉnement qui vient d'apporter de gouvelles aans 
cosur palernel de Votre Mlgjesie. Tels sont Jes, vonam: et. 
mens du corps diplomatique. Nous espgrons , Sire.,:gnB: 
wacweillerez ave. beuté Ia mauifestation respectuenes: vd 
…kevrot a rÓpoiduan discenrs qui dein été adre 
te mrerd dis de: Brignoles’, wi noto du corps -diplottik 
_ Te lt niest bien dous de tévevöir,'par votre organe , 8f 
éorps ‘diplomatige „ Verptession de sontimens ói Aad 
ceux que je porte moi-même aük bòuúvéraïns- que vons J 
tez ‘auprès de moi, En vain de deploräbtes, pasiónd 
encore pdúr êbranler la confiänce dans 'Pavenir, et 
des alariùgssür ta durée de defte bonne harinoni 
nemêns qùì âssute là prospérité des peuples. Les 
quo vous mad rest sòût'bieit propres à dissiper 
À prouser'quë la paix Ha monide repte sur ‘de sol 
Je be téjouis gue wa Fête m'äit dònaó aùjourd’hù 
: les bte die el, èn vòostémoignÂnt combien, jy, 
je remercie ‘le cofps: diplomatique des, vts que yht 


es Sel : He BAL NE Ee : …L J N 
‚ m’offtir póur la seine „pôur ma’ fkiille et pour m 





deTut Mbme'à des aterrbationis’ ët y'rénouder Pod: r se nièt ter à An | joùr qúe Ia 'Provideice à vote mardtér je wt Ù 

tripotage de bourse. 5 d n N pee lant, À d tekel ne 3 Ì Bonheud's * Et eid esn ie Et En Eed 
wbs she tdinätériefte wen'a PAS Mroins ElitE, Hi Ta Hstóire |. RT a 

féghte ‘da detatin:à ER ‘Wwop-uiërhhine pbdrcbtpetisdt Péthel |= Velm le disgours, acnossú.na rei pas. \'awahe' 


súbì Beit T'opiiiern. La Uwrisurilie , dat wats n’a pas él6ognistd | 


au'époukvu', '6t deeataiit:trier au Stir,“RBt Ae Uit: Bs WLerlg 
inóttond Sté:priësten Gohtstd8tätton” et 4vdht tout dâhits "Mong! 
kagfa aväit: tó vaptpeté ià 'CEMEFEr sur Ta sitwátion’uver le Pigeát! 
Test hope de deüte dae MAN Olotags BE Collina ont tet Ih 
Hemstónt, Beffdis te’ ctinien celefbrft: "Tir gesbroti, telt TEN Mel 






| Pabhst eit EEEN 








bern ttntshe, Gi oë Sire, tes redEeen 
aofdabDrovidertes: we plat): mwa beigltde les biont: 
veears | Bite ‘nbfaktoprdodder In sfôte tdi ralpentad 
Prêedo , uwe v aan slijet de joie st d'enpérande bus 
flniëlle „vqeinbhideinsal id óp dane or jrano mòredt 


tenait an énfinita- dî statue antiche di marmor é di brbnso.n Chs 
collections „ qui farent'sans doute trarisporlées par la suite àà 
Rome'aveg la bibliothèque dacale, durent produire ùne impres: 
sión profonde sur F'esprit de Raphaël ; car e’il n'imita jamais 
servilèment lantiquité, il adopta quelquefvis ses sujets, et pro-. 
fita certainement de ses lecons. î he 
- Res descriptions de Belloriet de Castiglione n’étaient póint 
exagérées. Pour s'en couvainere, fl suffit de jeter un coup 
d'eil sur les -palàis d’Urbin ot de &ubbio, et de parcourir les” 
ouvrages des historiens de ces deux villes. Un manuscrit du 
re de-Raphaël, Giovanni Santi, a surtout fuorni à Passâtant 
des détgils curieax concernant état politique et social d’Uchin 
et-les peintres, les sculptears et les arehitectes qui @xergaient 
leur art dans la capitale de ce duché durant la jeunesse de Ra-. 
phaël , ou dont les ceurres plus anciennes farent soumíses à son _ 
appréciation. Ce manuscrit , conserve au Vatican , est dis pobme” 
de vingt-trois chants en terza rim&; il célèbre les vertus mat 
tiales et pacifiques du duc Federigo, ne se termine qu'à fa mort 
du héros en 1482 (Raphaël naquit année suivante), et il ést 
dédië à son fils et suocesseur Guidubaldo Ier, Dans la dédicuce, 
Giovanni Santi déclare qu'il s'est déterminé de bonne heúre à 
cultiver «lart admirable de la peinture, dont les difficultés 
serâient une.chârge trop tourde, même pour les épaules d'un 
Allas; si elles s'ajoutaient à des soucis domestiques. » e, 
_- Parimd lôs arcwitectes:d’Urbin; nous devons d'abord accorder 
uid ra@ntien ‘4 Aitrcîano beúranra ; Gui fit eomstraire les palais 
ABrtiriket de Gabbio.— Le style'de eésédifices — iritation de 
Fantiqae — ressemble à celui de Leon Battista Alberti, et exerga 
peut-être une certaine influence sur le goût de Raphaël et sur 
celui de son compatriote Bramante. Francesco di Giorgio de 
Sienne, que Vasari regarde á tort comme l'auteur du plan du 
palais dUrbin, fut, à ce qu'il paraît, chargé des fortifications 
et de quelques ouvrages de sculpture qui ornent encore Pinté- 
rieor et Pextérieur du palais, Ambrogio Bareccio, l’aïeul da péin- 
tre de ee nont „ travailla avec lui à aes ornemens, et mérita les 
éleges de Giovanni Santi pour le goût et le naturel de ses feuit- 
les soúlpides. — Les murs de la plupart des appartemens étâient 
déebrés-de fresques qui ont depuis long-temps disparo. Baldr, 
daùs ea Descristonedel palazzo ducale d’Urbino, parle dutte 
pièce attenante à la bibliothòque, et quí contenait des*portruits 
des hommes célèbres de toutes les époques et de tous les päys. 
Cestableaux sont aujourd'hui perdus; nrais un des premiers 
albnms de Raphaël, conservé à Pacadóémie de Yenise, ren 
ferme probablement des dessins de cette galerie. Les baise- 
ries de plusieurs salles se faisaient rèmarquer par leur richesse 
et leur beauté. On attribue à maestro Giacomo de Florence les 
Carieux échantitlons qui existent encore aujourd'hui dans les 
deux palais. En visitant les grands appartemens de ces édifices , 
les vojageurs anglaïs reconnaîtront parmi les ornemens de niar- 
qüeterie les insignes de ordre de la Jarrelière „ distinction que 
Tes roîs d'Angleterre conférèrent plusieurs fois aux souverains 
du duché d’Urkin, et dont les Montefeltri s’euorgueillirent avec 









raison. … 

E'liistoire des peintres d'Urbin et des villes voisines pourraït 
remonter à une époque très-reculée ; mais les'ouvrages ericote 
eristans de cés premfers maîtres de l'artoffrent en gónéral péu 
d'intérêt. Nous ne rappelterous qu'un seul nom’, celuí d'Oderisi, | 


parce que Daute lui a aussi accordé une mention-dans le onziëme ' 


ehant'de son Pargdtoire. Le poête' florentin habita quelque 
temps Gubbio, et y composá même une partie de la Dieiea Com: 
media. Ce fut pendant son séjour dans cette ville qu’il se lia avec- 
Oderisi, le peintre ou platôt Fenlumineur de Missels : 

Q dissi lei ‚non sé ta Oderisi,- en ’ 

L’ onor ‘d’ Agobbio ,e I’ onor di quel’ arte 

Ch’ allaminare e;chiamata in Parisi ? 
„Oh! luidis-je, n'es-tu pas Odérisi ,l'honnear-d’ Agobbio et Phon-- 
meur de cetartqu'onappelleà Párisenluminer?s 

_ Gentile da.Fabriano est le premier de tuus les peintres-dent le 

mérite fut suêisant pour attirer attention de Raphaël , ou ezer- 
cer une certaine influence sur son goût. Ce maître fit tour à tour 
un grand nombre de tableaux, soit-à Urbin, soip à Rore, soît 
daùs les environs de ces deux villes. — L’an-de ses tableaux, 
représentant une Madone et FEnfant Jésus , lui valut les éloges 
de Mickel-Ange lui-même, qui, si. lon en croit Vasari, disait. 
que Gentile avait une main semblable à son nom. — Paolo Úc- 
gello. passa anssì quelque temps à Urbin ; ses ouvrages n’y sont 
plus aujourd'hui, mais ses quiltances, datées de l'an 1468, 
prouvènt qu'il y travailla à cette époque. Paolo Ucecello fit faire 
de si grands progrès à l'art de la perspective, que Giovanni Santi. 
sécria dans son poème : 















“_\_E invention del nostro secul nova. 


Ce füt lui qui peignit sur les: murs de la cathédrale de Flo- 
zero la statue équestre ovlossale da eondottière anglais Hawk- 
wood. te Ke Ni et Gs Î 

L’église de Santa Chiara possède un enrieux tableau de Gior- 
gio Andreoli, faussement attribué à Bramante, Ce tableau repré- | 
sente une compusilion architecturale en perspective. L'édifice 
rond, à pilastres corinthiens , qui en forme Ìa partie principale , 
sq retrouve plusieurs fois, avec de légères modificatious, dans 
les ouvrages da Perugin et de Kaphaël. — Lorsqae la première 
comédie italienne régulière, la Calandra, du cardinal Bibiena, 
fat représen!ée à Urbin en 1513 (et non en 1508 comme le sup- 
pose à tort Tirabaschi), Girolamo Genga, condisciple de Raphaël, 
camposa d'après le tableau de Giorgio Audreolt les décurations 
dont Castiglione npus a laissé la description. 

Pietro della Francesca se moatra de besucoup snpérieur à 
tous led peintres qui l'avaient précódóé. — Il fut Phôte de Gio-, 


vanni Santi à Urbin en 1469 ; mais on ne trouve anjourd’hai dans | … 


la capitafe du daché qu'un seal ouvrage de ce maître Fameus. 
kes portraits du duc Federigo ct de sa femme Battista Sforza sont 
actuellement dans la galerie de Florence. Sa ville natale, Borgo 

San Sepolcro, possède la plupart de ses autres tableagx ; enfip on | 
vait encore dans l'église de San-Francesco, à Arezzo, quelgaes- 
unes de ses fresques, très grossièreroent retouchées : [’Histore de 
lu Croin ‚la Wiston de Constantin et la Défaite de Mazenoe, dont 
Vasari fait des descriptions sì pompeuses.— Pietro della Francesea 
et Bramantino da Milano peiguirent aussi quelques fresques 
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ER DJ . « . H C if. à A t d . kend jn B mod 
montyés supérieurs.à Jeùrs. prédéoesscars ;, ils venatent d'aider.| SK’ à Naples. an E ij see 3 A 
Raphaël às'élever jusqu)á cette perfeclion, qu’il.ne leur avait pas-f  d° à'Löudres, .…… 5} ke he sd 
gté donné d'atteindre. — Btksgns Aan Obì her enmand gs ie 
_‚d rederigo da. Montefeltro fut. en, outre. te. premier. ate il ANGLETERRE Del Bi Dome: °° _ 


Pinflaence: qu'exercèrént ces premiers maîtres flamands sur f Métalliqaes.,,......-.. 5 ui 
quelques maîtres italiens de la môme époqueet dela môme | Naples ..,.....vervee Sf — 
cauteée ; mais Juêtus ne voulpt,, à'ce qu'il parait, révóler à per- | Ardouin. .......…e-«.. 5[ 21% 
sonne les sacrglg de sen art; car les anciens maîtres. italiens con— | Dette différée „anc, ......s —. 
tinuêreut à-peindre .en, détrempe. Le nom de Justus ne figure f Dito nonr. ,,..esveese | — 
pas sur le catalogue que Giovanni Santi-a-dressó des artistes aé- | Passive. ....…eseves.. Sf — 
lèbres de son époqne. Toutefvis, le poête.acoorde une mention | Letsde Hesse a ae ek 25 tea 


àl'hotél La Cour de Berlin tous les jaars 


ent. est de 26 forins param oa 3 Borits ar’ ttimesteo pour La Haye et de 39 Bòrins-pár án ou 8 forins al imesire our les s ien v 
werst Marctis-auz-Herbes , section E., N° 370 ainsi Ì gene el keen Nen a 
des Filvs-St,-Tnomas (Place de le Bourses), n°“ 5 , ost zeäl'ehargó des Abonnemens et Annonces pour la France. 
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a EN 2 AE E S Verner En 4 
4561, DESLANDHRS, Fabricant de Paris’, a 1'hono 
le publie qa'il déballe sur la Foire un magnifique assortf 
laines de fantaisie , peintes, dordes et lonolies ‚ Ser 
dessert, à thé et À café; Pendules de tous genres; Ta 
ge, à mnsiqae, peints sûr toile et sar porcelaine ; Cristaëë 
Jiqueurs, Boîtes à ouvrages et grand nombre d'articles now 
cadeaux , dont le détait serait top long. dâ 


dans le Vatican ; mais on fes effaga pour Jes remplacer par des 
‘ouvrages de Raphaël, la Dékierance de Saint- Piette ct le Miracle 
de Bolsena. — Ce Pietro, dit Vasari, neus apprit à imiter les 
effets fes plus extraordinaires de la nature ; le premier de tous les 
peintres il essaya de peindre des raecourcis et des clairs obiscurs; 
il étudia anatomie si peu connuë à cette épaqae; il éurpàssa 
tous zr ren paf ker Ne erklee dans Part dela Hoeterlen merckrndh livres de vont 
perspective et dans la science dè la-géométrie. ‘Ses ntanuscrits B TERME DLVEDN MEOMERNEN EE 
déposés après sa mortà lx biblidthaauo daaale d'Bebin ; ‘apo |oo rrT Prix de fabriqae, 
partiënnent’ aujourd’hai & fd 'famille Marini de Borgo San 
Sepolcro. Ent ee RE ar 

Les peintres les.plus distinguês dela: Romagne ef de 'Ombrie, 
contemporains de Pietro delta Francesca, farent:; dit-on , ses 
disciples. —… Toutefois , les ‘ousrages de Melozzo-da Forli et de, 
Luca Signorelli confirmeraient platôt cette tradition que ceux 
de Pierre Péruginsas- Melozzo da Forli „ dont Giovanni Santi fait- 
les plas grauds éloges, peut être considéré comme le précurseur 
de Gorrêge'; car il essaya le premier de peindre des fgures en 
raccourci de golto éù su (de dêssous eri dessus). — Vasari, parlant | 
dun ouvrage de oe genre ; | Ascension , gut se trauvait autrefois | 
dana Péglise des Sainté-Afötres'i Rome, dit que” les figures da 
Christ et deëenges soueblent percer.le plafond. Cet artiste Lra- 
vailla, à ce qu’il paraît, dans Pane ‘des dillas da souverain 
d’Urbin. Quant à Leca Signorefli, íl est trop gónéralement conna 
pour qu’il soit: névessaire d'énamérer: ti sés mérites. Bornons- 
nous à-räppeler que Michel-Ange dt-Canova tie dédaignèrent. pas: |: 
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Sociëlé des Bateauw à Vapt 
en d'Amsterdam. 

„SERFICE ENTRE AMSTERDAM ET HAHBO 

4 , De td 

EN CORRESPONDANCE DE LUBECK ET ST.-PÉTES 


E Traversée: 30 heures, 
d’ Amsterdam les 5, 10, 15,20, 25 et 30, 
d’Hamboarg les 5, 10,15 ,20, 25 et 30. 
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Cours des Fonds Publies.. . 
BOURSE D'AMSTERDAM DU 3 MAL, 
BR Coars du 8u 
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d'èmprúuterpldsiears Bigúres éltx- mag nilqheb groupes de son f;' d° » Elsie e 521, 
Jugement dernier d'Orviet. Ee » UiSfise s 
Tous les maîtres que‘ nous venons de passer en revue imi- rad de chance... | —,, | Bi e 
tent plutôt Andrea Mantegna que tout autre Florentin ; aussi | gort rte sl a Je " ee 
Giovanni Santi place-t-i} Mantegna â la tête des peintres de son | société de Commerce eik aalisarr » 0e nh" 
époque : BE er Á d°. nouvelle. ,.,. Aij — ep ° 
Perchi de tutti i membri de tate arte er diet pd ie 8 epe eek ad 
Lo integro e chiare corpo lui possede . ’ KUSSIE El Kade DD id 
_ Più che huoin de Italia o delle externe parte. el “Ob, Hope & C.1793 & 1816,5 Ì … 1055, « — 
Enfin le poéte termine en ces motsun long panégyriquedu | d° d° 1828&1829,5 | — » 1055 es —. 
même artiste H ak B k „ ° i Imsc. au G. L,. ee a nn _ pp 
Dr “. 5 5 Certifie, au d°.. ..... Enaand » 70 me 
Inciò (la pittura)tienloimpero. / —d’- à Hambourg ... Re en Dm 
£ apen een Rr 2 tnt d” -à Londres 1822, , mr Nn er 
Ge fut vers le milieu, du guis Ee Rais nen de inscript. 1831,33. 5 | À 58 sia : a 
leurs principaus tablegas,— Le pape.Wicolas . en employa ‚Emprunt de 1840, … .… Hef » 89 » — 


PRUSSE. 
Oblig. à Londres 1830 , . 
Act, Lot. de 50 Rix . . 
ESPAGNE. 


‘quelques-uns à Rome en 1455; wais Signorelli et le lérugin 
ne travaillèrent au Vatiean que beaucoup plus tard. — Tous, 
ile firent Faire de grands progrès à art de la peinture, — Malgré. 
lears défauts , ils jonirept pendant leur vie duane immense ré- 
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putatipo ; et cependaat Ìà plupart de leurs chefs-d'esuvre furent is pie eere En En Te 
effacés pour faire place güx fresques de Raphaël et au Jugoment | Passive. .…....... Es » 5 
dernier de Michel-Ange, Ainsi, à Venise, le Pierre martyr de | Dette dilférée àParie _. s We bd 
Titien recouvrit le ‚tableau de Jacgbello del Fiore sar le même | Pepers rrtrereee Parl * Ta sn 
sujet. Signorelli et Pierré Péragin se trouvaient à Rome, lors- ‚ AUTRICHE. °° | Al » ijs » A 
qw'on détruisit une fresque de Signorelli, parce qu'un jeune he har Comp... 4 — » Bil * = 
homme de vingt-cing àns: avait surpassó lous ses maîtres. Ces ' amévallignes, „5 || — » 107 » 
vénérables artistes darent être dealoureusement humiliës; car d°. RAPID ee 2 — — P 


ils avaient la conscienee de leur incontestable talent; ils s’étaient 

























italien qui possédât un düvrage de Var Eyek ‚ et….quiensploga. 
l'un des plus fameux élove ‚de ee grand maître. Justus Van 
Ghent peignit à Urbin,:en 1474, un grand tableau qui existe 
encore aujourd?hui dans I'église de Sainte-Agathe. Ce tableau , 
qui rpprésente un sujet veligieux traité d’ane manière fantasti- 
que, est peint à l'huile. On y remarque, sur le dernier plan, le 
duo Federigo avec deux jeunes seigneurs de sa suite (la fi- 
gure de l'un de ces personnages est le portrait de l'auteur) ; 
et un Vénitien, Caterino Zend, qui se trouvait alors à la cour 
d’Urbin eomme ambaösàdeur de Perse. D'autres tableaux du 


même artiste ont disparúan ne sait comment, Passavant signale 


‘Côris, Ann... 3Î 
FRANCE, fuser; hu G:L, 3 
POLOGNE, Act. 1835. ‚fi 
BRESIL, Cons. Ann, …… 5 | 
SEGUR d° d°...5 
BIB. emp. 182 
PÉRCU. a® det, ee 
PORTUGAL, . 
Oblig. à Londres. 
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BOURSE D'ANVERS DU 3 MAI 
Int, : 


honorable à Van Eyck, qu’il désigne sous le nom du Grand Jo- Coarsaprèsla Bourse (33/, ben caa):, ö 


haanes. Le passage suivant, dans lequel il loup ce talent d'imi- 
tation si généralement développé au quinzième siècle, semble | 
aussi ge rapporter à la mânière des anciens maîtres lamands : 


Chi serra (sara) quel che possi el chiar colore 
Luctdo e transparente de un rubino 
Contrafar mai, o el suo vago splendore ? 
Chi & quel che pössi el sol iu sul mattino 
Dipingere mai „0 uu spechiar dell’acque 
Cum ronde e fiof, vicini altor confino ? 
Qual mai si excellente al mondo nacque 
Che un bianco giglio faccí , o frefca rosa 
Cum quel bel par che a natara piaeque ? 
El paragon se UróVässunser > 
sQai pourra jamais ëonttefaire! Tx couleur claire, limpide et transpa- 
rente d'uu rabis „ou sphqharmeaj.éclat? Qui pourra peindrele soleil à f Trois pourcent, . ,‚. « 
son matin, ouan miróië fuite ‘éntourë de Feuilles et de fleurs? Q ii fat | ESPAGNE, 
sa naissance donéd'un"et meriie qu'il puisse représeater un lis blane | Emprunt Ardouia, 
ou une jeune rose avee vertebeaurd qui raeit la nature? Geite merveille | Anc, diférde sint, … 
est LFOUVÉE, naanre D ard. _Nouv, dif,.d. „es. 
in, Passive, «e= …e ee 
NAPLES. 
Cerciîfieats Falconet. « 
‚_ PAYS-BAS, 
2i/jpourcent. «+. 
…. BELGIQUE, . | 
‚ Dette active . . ….e« .-9 | 
. Dito, oen aard Î 
Bangue be : s cees “_d 
—… ÉTATS-UNIS 
‚Obl, se la Banque, . .…. 
Ech.oct.1841 et oct. 1842, 
(Jouiss, «du 15 oct. 1840. 
Ville de New-Yotk, j. 
janvier M8ál.. eet 4 Ti 
at de New-York, j. … | 
ectobre 1840, 6 . | 
Érat d'Ohie „j. adr. 1886 f° 


Ardonin 215, A. 
Idem, Primes aa 14/15; 32 doot!f, A. , 
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(La suite à un proehain numéro.) 





_ ANNONCES. n 





A vendre un Violen de Joseph Guarnarius de Crémona. 
Les amatearset professenrs de violon sont invités à venir l'examiner, 
avant midi ‚pendant les 5, 
eo 4552, 


6 et 7 de ce mois. Ens 
_Établissement des Bains de Mer: 
*____à Schéveningue. * | 


Tahle-d’ Hòte , Dipanche le 8 mai , le Dimanche et Ievandi de le Pen 
teeote , et. tous les Dimanches suivaus à 4 heures: ‚ …… 4550 
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que: chez .tóus les libraires et directeürs de postes du royaume. M, Avausre pu Vronr „ dire 


ee 


IMPRIMERIE DE A. D. SCHINKEL, 


